
 
 

Merci Madame la Ministre pour ces propos qui permettent de mieux 

comprendre les enjeux de cette initiative pour les pays qui la portent. 

 

Madame la Ministre de l’environnement du développement durable, 

Monsieur le Secrétaire exécutif, 

Monsieur le Haut-Commissaire,  

Mesdames et Messieurs,  

 

Vous le savez, la région du Sahel fait depuis de nombreuses années partie 

des priorités de l’action de la France. Avant la crise de la Covid-19, le 

Sahel était déjà confronté à une crise économique, sécuritaire et humanitaire 

grave. Aujourd’hui, la crise sanitaire a aggravé cette situation. L'insécurité 

alimentaire et nutritionnelle, la dégradation des ressources, la pauvreté 

s’accentuent. La stabilité de toute la région est menacée. Dans le même temps, 

l'économie agricole et alimentaire qui représente 60 à 80% de l'emploi dans 

plusieurs pays du Sahel offre de réelles opportunités de développement. Tel 

est l’enjeu de cette région : construire et maintenir la résilience des territoires 

et des populations. L’initiative de la Grande muraille verte ambitionne d’y 

contribuer.  

 

Pour y parvenir, la mobilisation de tous est impérative : du Nord au Sud, 

de la société civile aux décideurs politique au plus haut niveau. Cette urgente 

mobilisation doit être renforcée, davantage coordonnée, plus transversale et 

complémentaire. Le congrès mondial de la Nature qui réunit tous ces acteurs 

est un moment idoine pour en parler. C’est donc avec beaucoup d’intérêt que 



j’écouterai les recommandations à venir de la société civile, de la recherche, et 

des bailleurs, pour mieux cette mosaïque de projets de développement rural 

que devrait constituer la grande muraille verte.  

 

Comme vous le savez, le 11 janvier 2021 à Paris, lors du Sommet One Planet, 

un accélérateur de la Grande muraille verte a été lancé sous la présidence du 

Président de la République française, du Président de la Mauritanie et de 

plusieurs bailleurs, avec pour objectif d’impulser une nouvelle dynamique 

dans la mise en œuvre de l’initiative. Cet Accélérateur répond à l’appel des 

pays de la GMV et de l'Agence panafricaine de la GMV, à la mobilisation 10 

milliards de dollars sur les 5 prochaines années, et 32 milliards de dollars d'ici 

2030. Le temps de l’action est désormais venu pour utiliser au mieux les 

16 milliards d’euros annoncés lors du sommet One planet.  

 

Vous pouvez compter sur le soutien de la France. Le Président de la 

République s’est engagé à suivre de près les activités mise en œuvre dans 

le cadre de cet accélérateur. C’est pourquoi la France, en étroite 

collaboration avec le Secrétariat de la Convention des Nations unies sur la 

lutte contre la désertification, et l’Agence panafricaine de la Grande muraille 

verte continuera de se mobiliser, tant sur le plan politique, technique que 

financier.  C’est dans ce cadre que la France a décidé de financer le projet 

« Nexus Urgence-Développement-Paix » au Niger, qui sera lancé 

prochainement, et qui sera en partie sera dédiée au développement agricole et 

à la sécurité alimentaire. Bien entendu, ce projet de 10 millions d’euros 

répond aux objectifs de la  grande muraille verte, tant en matière de sécurité 

alimentaire, que d’appui à la gouvernance et de renforcement des capacités. 



Mais il s’inscrit également dans un programme d’envergure « les Nigériens 

nourrissent les Nigériens » dit 3N, dont le Haut-Commissaire Monsieur Ali 

Bety, qui nous a fait l’honneur d’être parmi nous aujourd’hui, nous présentera 

les réalisations. 

 

Enfin, la France contribuera à la promotion et à la poursuite de la mise 

en œuvre de cet accélérateur tout au long de l’agenda international à 

venir. Le prochain Sommet des Nations unies sur les systèmes alimentaires, le 

Nouveau Sommet Afrique-France, le Sommet Union Européenne-Union 

Africaine, et la Présidence de la France du Conseil de l’Union européenne 

début 2022, seront autant d’occasions de témoigner et renforcer la 

mobilisation de la France et de tous les pays impliqués dans l’initiative. Mon 

objectif est clair : susciter des soutiens internationaux accrus en faveur, 

notamment de l’agro-écologie pour un développement rural durable au service 

de la préservation de la biodiversité, des terres et du climat, thématique 

d’importance majeure qui nous réunit tous cette semaine à Marseille. 

 

Je vous souhaite de fructueux échanges et vous remercie de votre présence. 


